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Vivres et argent contre travail

PROGRAMME ALIMENTAIRE MONDIAL

 En Haïti, le Programme Alimentaire Mondial des Nations Unies
est passé de la phase initiale d’urgence à une stratégie à long terme
visant à améliorer la sécurité alimentaire et a mis en œuvre un pro-
gramme visant à soutenir les efforts de reconstruction, réduire la
vulnérabilité du pays aux catastrophes naturelles, augmenter la
durabilité des projets de réhabilitation de l’agriculture et stimuler
l’économie locale. Ce programme est conforme au Plan d’Action
pour le Relèvement et le Développement d’Haïti.

 Jusqu’à maintenant, plus de 150 projets Vivres et argent contre
travail ont été entrepris, créant ainsi des emplois pour 80 000 Haï-
tiens. Les activités sont réalisées en collaboration avec le gouver-
nement, les autorités locales, les agences onusiennes et des parte-
naires ONG.

 Le programme a pour objectif d’employer un total de 140 000 tra-
vailleurs haïtiens. Leur salaire, l’équivalent de 200 Gourdes (5$
US) par jour, est versé en argent, en nourriture ou par une combi-
naison des deux. Les vivres font partie de la majorité des salaires.
Les travailleurs reçoivent des rations suffisantes pour une famille
de 5 personnes, ce qui signifie que le programme améliorera la
sécurité alimentaire de 700 000 Haïtiens.

 Durant la phase initiale du programme, le PAM s’est concentré sur
des activités incluant le ramassage de débris laissés par le tremble-
ment de terre et le nettoyage de caniveaux pour réduire les risques
d’inondations.

 Alors que le programme prend de l’expansion, les projets s’orien-
tent maintenant vers des activités à plus long-terme ayant pour but
d’augmenter la production agricole de façon durable et de réduire
la vulnérabilité du pays aux intempéries. La gestion intégrée des
bassins versants, réalisée conjointement avec des investissements
en irrigation sont des activités prioritaires.

 Les projets sont mis en place dans des régions affectées par le
tremblement de terre ou qui souffrent d’insécurité alimentaire.

 Les salaires reflètent les politiques gouvernementales et les projets
sont approuvés par les Groupes gouvernementaux d’évaluation
technique établis dans chaque département.

Au niveau national, entre 2.5 et
3.3 millions de gens souffrent
d’insécurité alimentaire.

25 des 30 bassins versants du
pays ont été déclarés sévère-
ment dégradés par des experts
en environnement.

La moitié des flancs de monta-
gnes d’Haïti ont des pentes de
plus de 40%.

Seulement 1 à 2% de la couver-
ture forestière du pays demeure
intacte.

La combinaison de montagnes
escarpées et déboisées, avec
des zones sujettes aux inonda-
tions rend le pays spécialement
vulnérable aux intempéries.




